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L'«vutop«ie 
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.Oft du PrteidèftL L'euto^eie 
M dn Preeident eerool treai-

• k WeeoiM^OD, ce «errai Imu h t luné-
e eoleuBeliee. 

U eefcnet r t den lu ioue r e» a u i e , lais 
e u t t a . « M M n t U liewti «• 
• a •ou.eeu iniaietère, i'it le deùre. 

LES ANARCHISTES 
L'iittHfnmiêmm popmlmirm 

A R H M T A T I O N D E MOST 
Itew-Yorli, 14 septembre. — l/aanrcbiste *f-

lamend Johann Mott, de ai FrciheU, a été ar
rêté pour délit de presse, fc cause U un ar;icls 
paru le 7 courant dan» tua joi 
, Most n'a pu trouver une eau 
fan et il reste, en èonséqu-nci 
M nouvelle comparution U:THI 

Lee Anarchistes de Chicago 
Chicago, 13 septembre. - L e * ai 

arrêtes pour parttcio*tiou u i'aueni 
M. Mac Kinley ont demandé leur 
liberté proTis(' 

Sa ata -r> ( 
•otatne Hagg 

lîtsassinat de H. Mac Kialey, a aie tronsfaré 
JÉbaaaaxoue. Il s'est refuse a par.er.Son affaire 
•at renvfyee au 15 septembre. 

L'indignation populaire 
Oetelacd (Ohio), 13 septembre. — Eu pré 

aence de l'indignation populaire U proprièLair 
de U maiion où habite la famille Cxo-.gos* i 

exique). 13 septembre 
i, qui avait ete arrfrté p 
it tentât parce qu'il s 

ntembre. — Il a fallu Jo;:bl 
l de BiifTalo k 1 

a où la foule ferait nie démons 

BoftYlo, 13 ! 
la pehec de la 
menaces aes gel 

Une foule considérable encombre les 
avoisinant le quartier gênerai de police où es 
aarteam Ciolgou. Par mesure de précaution, oi 
• eenbU de* barrage* at personne •'est auton* 
• l'approcher du bâtiment sans permissioi 
tsfakiak. 

D M réserve* de notice sont tenoei a l'inté 
rieur. Deux régiments, 
ssgtrdsnsle 
tanliui. hostile. 

Berlin (New-Hampsbire), 13 septembre 
r- Un étranger, parti ce malin pour New 
Y«k, ft déclaré qn'il allait à Washington 
M V tuer M. Roosevelt. La roiiee de Ber-
Iifl a aussitôt avisé télégrapniqaement la 
Mteee de New-York. On recherche cet 
nomme 

Ile-York, 13 septembre. — Au m;u da 
téléçTamtne de Berliu, la police de New-
¥ewk a établi use surveillance dans toutes 
se» gares. 

APPEL AU LYUCHAOE 
Brjffalo, 14 septembre. — Une procla

mation signée par trois citoyens des pins 
connus, fait appel à 100,000 Américains 
*t les invite £ se trouver réunis h la 
prison de Chicago dimanche matin dan* 
le bntde lyncher tous les anarchistes q 

Sedfalo, 14 septembre. — La noliee et la 
aaittee ©at dû repousser nar deux foie les ten-
tetives contre la prison on se trouve interné 
Gstsgose. Ce dernier est toujours maintenu au 

Oe ne lui a pas fait coanslire encore la mort 
«a Président. «. 

Chicago, U septembre. — La police a enlevé 
mis* Goidmaaa delà prison de cette ville daus 
la crainte d'une attaque de la foule. Personne 
se Hit où elle a été transférée. 

Les Marchés 
lf ew-York, 14septembre — LeStock Echai 

I été fermé aujourd'hui 
narfioatl. Tous i< 
•asmmercisuxoat é 
Teck et a Chicago. 

UN COMPLOT 
PLUSIEURS ARRESTATIONS 

pris d'enè grande agi1.ation et *• désigné cer-
leias individu* comme mêlés au complet contre 
la vle-de H. Hsc-Kinlej. Ces individus ont été 
•HaawUiét 

JE A. P A R I S 
Les condoléances de M. Loubet 
L ff*eris, 14 septembre. — M. Loubet a envoyé 
le télégramme suivant a Mme Msr-Kmley : 
Y' • J'apprends avec une doaloureuac émotion 
•spie Son Excellence N. Hac-Kinlej vient de 
iBeesmber au déeiorable attentat dirigé eontre 
lai . le «'associe de tout cosur au malheur qui 
.von* frappe dans vot plus chères affection 
coi enlève t la nation américaine tin Présii 
n justement respecté et aimé. — Signé : l'i 
hmktt. • 

SI. Wsldeek-Roaiiesu. président du Corn 
a'eat rendu a l'ambassade des Etats-Unis, dès 
qn'il a en connaissance de la mort du présidée 
Mat-tinlej. Le pavillon de l'Elysée a été miser 
berne ce matin. Le* pavillons d * miniiléres e: 
edifeet publiée y ont été mis également. 

Dépêche de M. Delcassé 
' U, Delcassé a adressé k M- liai, secrétain 
d'Etat k Washington, le télégramme suivant 

a Je prie Votre Excellence d'agréer les tic, 
cetei et vives condoléance de la nation et dt 
geoveroeiBeat français qui s'associent de tou 
ctiar au deuil de la nation et du gouverne 
ment des Ktats-Unis •. 

t il semble déplus 
art du nBBjanW Mac Kinlav aoreat 
! natura k •nèMee l a * y ^ t a -de Miee-

daas la Capitale avait 
eoncét, ai elle faisait 

irogramme 
té fait* par la ville de Parla, peul-ûir 
ait-il ne pas pouvoir revenir sur aa promesse. 
Hais, fait-on abaerwr dans le monde diplo-

natique.le Tiar ne voudrait san* doute pas 
cceotel ose iantaûaa de ce genre juste an 
noiueot où te chef eVttne grande ~ — 

aies «ouo*d'an a 
1. tiendrait tnaane 

actuelles, k c 
le caractère s 
donné des le pren: 

Il n'y aurait, par égtrd pour le peuple amé-

niiieux bien tafor-

A DUNKERQUE 
UaSaMT de pigeons 

Au moment où \0t |«j*Meaaaae russes déb 
quîToot sur ie attel Krevcinet, il sera procédé 
nar une PfeiaTtauM de socices cùloiubooh:le: 
lâcher de 6000 BéfNfaa, 

Les contre-torpilleurs 
Les contrn-torii,liear* buramial, Ytt'.a 

et Fauconneau .tes «roi* *ur.t If .Uni» et Oit/. 
* sur rade de Dunk^rque de-Lôme •• 

La police 
M. Hfnnion, •feasaskuanfe spécial, arrivera 1 

Diink-rque samedi sadr. M. Cavard est attend* 
dimanche matin. M.Jmes Durand, coatrôieoi 
de la slreté. es: arrive également à Dunkerqué. 

Les jetées accessibles 
Contrairement a ce que l'on supposait, le! 

jetées ne seront nas consignées; l'estàcade Dit 
sera accessible aux t-ersonnes munies d'invita 
lions et l'estacadc 0\iest aux sociétés militaires 

L'attelage présidentiel 
Cinq hommes et sep: chevaux du 36e d'artil 

lene sont arrivé* a Dankerque- Ces artilleur* 

seront chargés ae la conduite de l'attelage pré-

La chambre présidentielle 
Un de nos confrères de la presse dunlter-

quoise. M. Bolvm, a visité la chambre que M. 
Emile Loubet habitera la veille de l'arrivée du 
Ttar. Vûici la deacriotion qu'il en fait : 

La chambre 
premier étage, < 

En entrant k droite estaplacê le Ut ; lit de 
liiieti très larg>, en chêne admirablement 
:ulpté. Les tentures sont en peluche grenat 

e boule élec 
StM 

ige, co[ 
tabîe qui • 

une table, ea cliène égali 
•é, un fauteuil, recouvert* d'étoffe 
ilètent le mobilier avec la petite 
ntient l'objet en porcelaine, mdia 
lime k un président de la Repu 

Sur la cheminée de marbre, 

Faust, effeuillant l'uumbie fleur de 
dont elle porte le nom. La pendule es 
de candélabres a branches et de bai 

Une grande glace qui rai! partie d 
blême tu de la sous-préfeehirt est ( 
placée sur lu cheminée ; a ganebe, 

e oendule, 

i \ !V„ r fronti :ulpié. 
i magoilitue tableau de de 
tant Siooaala, général en 
lu roi d'Espagne, aux Pays-

A citer aussi un paysags du J ira, de Legros. 
L'easewbie de la cbaaiore prefidentieiie mon

tre qu'un artiste a procédé à l'aménagement et 
îemine a passé par la. 

L'escadre 
Cherbourg. 14 septembre. — Le gro* de 

1 Nord et de la division dé la Médi-
appareillé k midi pour D.mkerque. 

•ade. 

où l'escadre 
•aga » 'sbn si 

Mission belge 

• t l y 

LE TZAR 
EN FRANCE 

PltOGBAllltE OFFICIEL 
Le royage à Parts n'est pas prévu 

VtcW, 14 itptïBbft. - Le foii»ernement « 
• — • i i y * * Mri«vd*bui le protrtmm; ofBciel 

* • fn/nmat •< hi t que continuer, en lei 
fÉMftmst, le, r e w e i t e c e u u que nom e r o u 

A tttmr 1 Gneriéne e t , , p , l „ , te Ctm-
mmt* m e H i i l l l i l e U u u eu t K i ' r e du 

. AeneM eHoeie» n'eet faits I leeyei *vm 
« M t e w e i l , raeeei f u i t . 

M H* > l»-»ÉM t HemleriCT ftKe 

«fie «u»ueee,ie< eseiui «rtl 
mm mntmmintmmt toe «Mea-

I,e roi del Beeet 

publique, i une mi: 
• général Koiiet 

A ARMENTIÉRES 

s de troupe, qui 
. boulevard e'aidhérbe. 

de Strasbourg. 
Les trou brigad-s de gendarmerie d'Ar,uen 

lièrea et d'Hoiu.nnfs lerasat ranforcées, noar h 
jo:ir da passage du Ttir. par trois autrui bn-

fton* crovons oottvoir annoncer que li train 
portant le Président de la Uepubiique, le l iai 
•I la Tu " 

cédera a dix aainu 

; 18, 
i pilote le pré' 

A REIMS 
Les fleurs de l'armée à la Tsarine 

l'innéra:i .:•-

À «a* toutcripliàe. 

Saurs èl 'lnspérsr 

A COMPIÉGNE 
Mesures rigoureuses 

Compiàfsu, 14 septénaire. — Se* mesure* 
rignore'jse* oat été prise* atijo«re"atai en vue 
de La réception de tear A Cotaaiùge*. 

des rues ou passera le cortège seront occupés 
par la troupe, de série que stèles le* Derson 
net qui seront aux fenêtres pourreat voir les 

Ce te nouvelle, Mnnue dam l'aprèa-miJi k 
Cjmpiègoe, a cause une grande déception. 

L'ENTREVUE OE DMTZIG 
Les adieux des deux Empereurs 

Nénfahnrasier, d4 septembre. — Aaeès ie» 
s, femoereer de Rnaaie et 
sgne se sent séparas nier. 
a b.ird du Hok»nxêlU>n, 
reslèrent aatet longtemps 

sur le pont et eurent une conversation nalmée. 
Lei deux empereurs se rendirent ensuite sur 

le yacht impérial et l'empereur Guillaume uni 
congé de la façon la plus cordial- de son hnte. 
Quand Guillaume U fjt 

Aprée ledér 

/•/«Vre. les dt 
Le Standard s'avança, 

tolttrn, entre deux iign 

le ttohen-

suivi par le Rohen 
m da vaiaaeaux i 
mot le grand pavois 

Les équipages saluèrent. Let canons tirèrent la 
salve impériale. 

Lorsque la flotte fut païsée et que les dein 
yachts furent arrivés k la hauteur de Héla, ls 
Standard mit le cap anr Kiel, tandis oue l£ 
Hohmzatlern virait sur Heiitahraraastr. Les 
équipages de* deux navires poussèrent uu der
nier hourra, les Empereur* sa saluèrent df 

haut de la passe 
elle duc s te yacht russe disparut 

UN DERAILLEMENT 
Un tue — Plusieurs blessés 

Evreux. 14 septembre.— Un déraillement 
t'est produit cet après-midi k une heure, a la 
sortie de U gare de D.mville. 

La locomoiivc du train S2J partant de La 
Loupe k 10 heures 2 0 H devant arriver kEvreui 
a une heure 47 est tombée dans un rembiai. Ls 
mécanicien Drangiet n été tué. Le conducteur 
" n e t le chauffeur Giiibourg sont blessés 

n voyigeur n'a été atteint. On attribi: 
l'accident k un éboulemeat produit par les pluii 

olus difScilss k étrbiir sar terre qae sur mer 
C» études ont seraeia «V* réaliser aeee la 
armées «e caaapagtM M aBatttsel irHataeisiee 
1res robuste, eensfroH «ans le* atelier* saisi 
taires à l'exoapUoo aea appareils d'an aaaaa 

Oes telégraasaaae est M être échangés d'aa 
•aniére rejf.liere kséus 4e 40 kilooaétres. 

GÉNÉRAL LANGLOIS 
Ooaimandant le 2 0 ' Corp* 

Le Temps donnait précisém;'nt hii 
rintion aes bsdons telégr.!>hiqaes : 
• On sait pta oa r-roa. d"j t noir* e 

il: avant volontiers da cinquante a a*)i 

s produit k l'engin 
Q un i an ébranle-

LA BELGIQUE 

bal 
Descente dis Parquets Belge et Fran 

cais au Risquons-Tout - Le par
quet français à Tourcoing — 

Une perquisition 
Nas lecteurs se rappellent l'horrible crime ai 

li'V-H a Tout, 
tde < 

H. Lemenu. 
i suite des enquêtes menées par les 

rites belges et françaises, deux 

trq<ici h«iBa. «présenté 

i Routte, 

française. 

3vflvî*PVe*rhs'ieî, ttieltitot Aa 
; Princiers, juge d'iosirortioi 

greffier, s'est rencontré à Beuscrot. avec ta 
parquet français que représenta M. Hermary, 
juge d'instruction k Lilie, a;si;tu da SOQ gref
fier, H. Montaigne. 

1e*s deux Parquets *e «ont renais ea voiture 
Risquong-Tont, où ils ont fait le relevé des 
jx de La maison du crime. Puis, tandis qoe 

le Parquet beige interrogeait les témoin* de 
Belgique. MM. Hermary et Nonhgine sont 
revenus k Tourcoing, à la SairV.dani le bureau 
de U, le Commissaire centril. 

M. Hermirv a interrogé un témoin rela
tivement k De Bter-;. 

iq heures, le magistrat instructear, ac
né tie son greffier, d'un ag*nt de police, 
ait k la Croix Ronge, an domicile de De 

Baere, k l'effet d'y perquisitionner. M. Sneipux, 
- - " - de police, l'y attec ia't. La'perqui-

n produit et*M. Herunry regagnait 
.ille kfih, 40. 
D'après nos renseignements, 

ées par les autorité* françi 
indent de plus en plus k état) 
es dent inculpés qui ne peuve 

temeot l'emploi de leur temps 

que probable que 
e une confrontant 
ire les deux m*a.;> 

Tout ce que 
laids, lourds à 
traction. En t 
les surveillent, 

ibinié 

LES MANŒUVRES 
A e I'E*t 

{De noire envoyé .yvial) 

GÉNÉRAL HAGRON 
Commandant le 6 Corps 

LA TKLÉGRA.PHIE SANS FIL 

Rethet. 13 sentemlre. 

Unér^L émêri. 

En effet, 
attaché a l'arme* 
aérosist* dans ie r 

.1ère frà, 
s haKosw. 

Ces etpérii 
faites par le département de 
ptea de dent ans, une étude m< 
icrentiSque de la question est poursuivie 
dépôt central de la télégraphie Militaire, 'at tes 
raanlUte obtenus jusqu'à ce jour *om axultenta, 
h««a qn», ainsi qu'on le aait, ,des comsaeatiu-
Ueee »ar téléaT.aotiie sans F , leicet stacoep 

i (no a ce siijat 
jours u t il qa«, poar le 

r*al :elogr»phj>r tu laie ttai 
l'ji.lo employer de gr>ndes inten 

Ko aafoientant la h 

JOU"QI loi ondes te.lln 

i cherche et l'on trou-

sarïï 

t que IV 
nttnne* aaati hanlci que la tour Eiffal. 
M. CB.-EI. Wiison, as oïioïkre charchsor d< 

roMAniEada la ta;égr>ohis ISM ni. vient d'avo; 
ne Mée très originale a ce aaiel qu'il a fait brevi 
• r. I'-He renosa sur l'emploi des billons captifs. 
M, WitMl part da l'aypothèse qie, plm li bcko 

'induction ntîliice est eloi^uéf da soi, plai oui 
•• *""* les ondes produites et ploi longue e 

'énormes et lourdes machines de 
et de teodtifi différents, fournis 

ai et gratuitement par les cons

igne Scott, remorquent jusque 

i donnerons ras d'appréciation* 
LOI engins, n'y connaissant rien. 
oiis savon?, c est qu'ils sont fort 

Saint Kerge», Soo. 
» HatttoviLe.Tbortn. K-:iv.TaUy, 

irt brigade de c 
Wagoon 

2e brigedt de 
Harpy. 

•farif taaVBt-n^nf^. — Zona 
lint-G^rrastanoni, Juteucoart. 

ealerie 4i coi-pt, — Mesmont, 

arofri-iV de corpi. — Coudé, 

M M B 

20e Corpt. — Zône Sathel, Pargny-Rei=on, Seuil 
irrv. S.!i:oes, Ctir,iii:i-noue, Nienii-Aaallei. Ali 
Slb Biarm». Sinlt l-;-Ri hei. Acv Romance. 

tO Diriton rff caraltrir hii.'p-.n'IinV. — Zôa 

. Torrnsr. Ch*noi*. Pu 

LES OFFICIERS ÉTRANGERS 

sic manquait ; elle c 
m a r i . 

Grand-Ho'Vi.t'.n'iisqne 
ehrs l l . iiïW'e?!?. leur consul. 

Legéréraiifsir,-* lïrugerc offre 

•c eux fit che-

. Li musique d'artil-

LES MALADES 
•i, 14 septembre. — Une quarantaine 
s blessés' aux pieds ont été ramenés ea 

Les pluies des Jours derniers i S.»i 
marchs difficile. Le'rhume sévit, 

et beaucoup de soldats lèchent piel. |t y a un 
déchet considérable dan* toas les régiments. 

Mort d'un r**er» t s t s . 
Léon, U septembre. — Oa a enterré hier un 

réserviste d'infanterie tombé malade aux mi-
neatiires, et qui, transporté** lUdtel-Diao de 
Laoo, est tmort presque aussitôt son arrivé*. Le 
cercueil porté per de* aeldat. était précédé at 
escorte t e r un atquet « arme*. Une coareeee 

AUX VERRERIES D'ANICHE 
Coctéged'ouvriei-i — Ouvriers et patrons 

• u Oonseil de Prudaiouaunes de 
D ual 

taUurs de leurs camarades de Fresnei et 
i Eicaupont, qui refusaient de travailler le di-
•niitcbt, les ouvriers des verreries Cttoe, 
ilayet, Scelles et Cie, Verrerie de U gara, f 
auf les verriers delà verrerie d'En haut, 
i c;dé le veadredi de la seMiicie derniers qo'iîs 
ne ta rendraient pas su travail le iimanche 
vivant. L'ataire est venue vendredi devant te 

Conseil des Frudbominîf. 380citations avaient 
été lancées contre les ouvriers qui avaient 
manqué au travail le dimanch?. A cinq h 

La docteur Godefroy e prescrit an rspo's de % 

— Chts Mme veavl Gsydet H fils, Vangers-
dnel Violer, 60 ans, tatatuner, demeurant place 
du Commerce Si, a tu le genou, le pied et la 
— • - gauche brûlas par da l'eau bouillante 

Le docteur Lipirs a prescrit u_ 
jour*. 

— Ch« V. Lise A lier t et Oe, ViUett* J 

d -S 

: docteur Druerne a prescrit on repoa de t 

mt i - Le* 
1 ! • ! • • d'un placard c 

dhommes pour le repos du diinancha t . 
Les manifestants ayant a leur tète, M. Abu 

Gallex, présideul du syndicat des vetriers oi 
fait ie tour de la place d'Armes en chantant I 
Carraagrfhle et l'Internationale. 

miné deux 
tille Brasseur et Joseph 
verrerie Hayes, August 

A 6 heures 12. L'audience est ouverte 
Chaque grnune ava 
la verrerie Caton, 
Dsilleacourt, pour ia verrert 
Anscart et Georges Camus, 
Scelles et Cie, MM. d l l e i et Joseph Huex, 
pour La vdrrerie de la Gire, Eioi Lannoy et 
Auguste Bork. Les conseillers prud'hommes 
sont MM. ChsppiiT, maître de verrerie et La-
gaisse, ancien' verrier. M. Richart, secrétaire 
du Conseil assiste k la séance. 

On apaelle tout d'abord la verrerie Siellea et 
Cie contre aes ouvriers. C'est M. Dupourquet 
directeur da l'usine, qui remplace M. Scelles, 
malade. M' Allaert, représentant la verrerie 
Siellea et Cie déclare que les verreries étant 
des usines k feu continu on ne peut admettre 
de suspension de travail. 

M' Allaeri rappelle qu'au moment de la 
grève, la question da travail du dimanche avait 
' " ' nguement agitée. Les o '" " 

' ' iner sa'isf 
t donné c, 

ioterruplion. A ls r 
du travail, en décembre 19W, les ouvrier 
niche savaient pertinemment k quoi s'en 

W ï . « r e î a V e 

M- Allaert demande, au nom de ses clients, 
ie paiement par leurs ouvriers de dommages-
intérêts s'élevant k 471 francs par équipe, pour 
infraction k la eonven'ioa intervenue ii y a 

Lorsque lescontriti actuels exoirersat — le 
2 sorti 1902 - lea ouvriers traiteront de nou
veau la question avec leurs patrons. 

Il ajoute qu'il ne s'agit pas ici d'une question 
pécuniaire. Qie le tribunal rédetie, s'il le juge 
nécessaire, le chiffre des dommages-intérêts. Il 
suffit aux demandeurs d'obtenir satisfaction sur 
la question de principe, 

été eignés sous la menace d? la misère. 
Il s'appuie ensuite sur des raisons prai 

pour justifier ce repos du dimseche.il dl: 
iéjour prolongé dam les bassins ' 

sets 
Di 
iettra de les vendre 

ers compensera ia perte subie psi 

I rSaSaa , 
H. Chapuy émet l'idée de fuer une da 

cipêe k laquelle prendrait fin le contra 
encore toute se vigueur ju.-q\i en août 
Me Allaert ae plaint que les ouvriers 
travaillent le dimanche et que de ce fait 

un de compte, il est decidéque les o 
spendront pas le travail et qu'un di 

Le fin 

Une nouveauté remarquable 
La maison Victor Vaitiier, membre du Jury 

à ÇExpotition de 1900 et hors concours, 
millions de clients qu'elle vient 

de créer et de mettre en mente le savon PRIN
CESSE MAKOKO, dont le parfum suive est 
fuite finette et Aune puissance incmmpmfë* 
blet, 

WATTRELOS 
ident de tramait. — Chez M Lecieref-
e, M. Bsraard Oubar, 6vt ans, teinturier, 

d'Audanaerde, s'est blessé é la 
jaaabe gauche ea tombas* sur un tuyau â ai
lette. 

SS^SJ 

irier, ne k Amiens, sans domicile fixe. 
nr de 1 Ui\ ae tsbic, valant 11 fr. 80. 

OROIX 
ztdenis du travail. — Chez M. Holdea et 

Henri, «u s 

ROUBAIX 
voyageurs ù Dtink-'rque, a 

ux le dimaneh: 15 

arrivée en gire de nolra Tille 

tUS 
•sala**, S partir i 

séionr du Tssr parmi n. 
Vive la France I Vive 

FnHi ' innfni r -n i p r i r n n i r o . — H. le 
sinistre oe l'Instruction publique vient d'suto-
iser la création de deux emplois d'instituteur. 
.djdinls k l'école publique de gsrçons de la rue 
J'Iiinne. 

Ecole Kotlonalc dett Aii« loduatrtei*. — 

lût qniosiiaa pour cjut* da nailojag»>. tara rsou-
verlt *a public t datar da dimaLcba 15 courant. 

emb-dchanl i 

F* 

r u t s <lc t r a v a i l 
ras a Cie, Deroubnu 

semeerasl 
in droite ei 

bomne, La dectsur Guides i 
de î jour*. 

CM I M. Roger Arthur, W> , 
u-, nuiioruvre, demeurant rue du Gros-
> 11, s'est blessé par suite d'effort en pous-
une cUrretle. La docteur Lepers a près-

an reoos de 10 jours. 
Cher'M. Grau et [.ueottlombier, Tanestî 

Georges, 10 ors, noorenti mécanicien, demeu-
Uni* de Coude, cour Vroman, 6 a reçu un 
p de marteau sur le pouca eau die- Le doc-
r IJierbier n prescrit un reoos se 8)4 de jour. 
- fSm N- aïoli» Bossut fi.i, Descsmps Ca-

MVL Rousseau, Pro< 
Seabenr Richard, 13 ans, donn 

enrsat k Toureoiag. a reçu. ; 
r l'avant-braa droit. 
Le docteur Dev Ile a prescrit 

r de fils, de-

n repos de 30 

Chex MM. Kruoult Raysrd frères, Dumord 
Gustave, SI ans, spprètenr, demeuran 
tretee, a eu l'index et le médius droits pris entre 
deux reuteaex d* ton métier. 

Le docteur Picqual a prescrit ne rtp«e ds M 
eSItap*. 

— Cbes H. Riehardsea et Cie, DrombyjtK, 
Jeanne, 19 s u , tisserands, demeurant b Croix, Naaa'y jaifaoai, char 

reçu es, cens d« bras de chasse sur la *ato| **»«•*«»«•> wa »•»• 

sS:HS 
LAIT STÉRILISÉ 

Ferme de Crève-Gmur' (près Casse!) 
A partir du 17 septembre, k midi on pourra 

se procurer rh?z V Ihudui», 10, iu- du Bois, 
de lexcellent lait, garanti pu 

De l'avis des 
tentes,letie stérilis 
après la traite es 

ParÛeadievèaiMt recommandé par HM, les 
ntédoclns peur t'elimenta'ion des enfants eu 
bas Age, pour le régime lacté dins certaines 
maladies et même pour l'usage habituel. 

Adopéé par le Comité Riubsitien de la pro
tection de i enfance. 

i trouvera en dépôt, 10. rue du Bois, des 
reni stérilisés, contenant 100 grammes de 
environ avec leurs tiiinei, ainsi que des 

rt-iiires et demi-litres, muni* d'un pions» 
iginc at do la date d* la Iraitî. 

CINQ MILLIONS 
ie médaille* a l'effigie «V Sa Majesté Ar'ae-
fo* / / anf été frappées dan» la pâte du sorwa 
dtt Congo et feront répandues dans toute la 
"-"ance au prix tris modique de dix centimes. 

Demandes cet médailles à vos fournisseurs 
habituels, ovit" tiennent les produits de la 
maison Tictor "Vaitsier 

t a II -i renversant t 
•noet, s'est blcsîé dans ls dos. 
- Chat M. Isaac tlolden et Cie, M. Lefebrre 

Achille, 57 ans, journalier, demeurent à Croix, 
blessé tux reins en manipulant une salle 

n dcmteri la viande dei 

WASQUEHAL 

TOURCOING 
T r a i n * d e p l a i s i r p o u r l a rnvsso 

<!«• RciiHN. — Sur la proposition de M. 
uéputé, conseiller général et maire de 

•Jet, If Conseil généra), dans s* séance 
du 26 aoûL l!W1, avait émis le vœu que des 

i de piuisir fussent organisés par la Com 
pagnie du Nord, k l'occasion de la revue de 
leims. 

A ce oropos, la Mire suivante vient d'être 
dressée à. M. Droa : 

Lille, le 10 septembre 1901. 
Monsieur lu Conseiller général, 

Dans sa séance, en date du S8 août 1IK)1: le 
Conseil général a, sur.votre proposition, émie 

n que la Compsgniî du Nord organise des 
i de plaisir da la région du Nord sur Reims 
enion de la revue que passeront S. M. le 

Tzar et le Président de la Kéoub ique 

J'ai transmis c: rœ. k M. i'insaniew en chef 
de l'Exploitation de ls Cie du Nord nui me fait 

iltre que celte dernière étudie rorganise-
iei traies de plaisir k prix très réduits de 

la région du Nord sur la revus de Reims sui-
;nt un programme très large qui dooners cer-
ioement satisfaction au voeu des populations 
mt le Conseil général s'est fait l'interprète. 
Agréez, Monsieur le Conseiller général, l'st-
ranco de ma coosidérstioa la plus distin

guée. 
Le Préfet du Nord. 

i°owr U Préfet. 
Le secrétaire général délégué 

bief dan< le bureau du chef de gare de 
ng, pour faire leurs adieux a M. Gar-
, inspecteur, qui quitte la résidence de 3ui « 

e Monldidi-
nom de tons, le 

deMorenu « Le'Printemps », M. Té 
încé l'allocution suivants : 

Cher MoniiinrO»rfoDcli»J, 
E'ea qs'irriva r*nuvid»rnier.. i«do 

ésaec, qai stait la vo:r«, l'aontnur. da 

'voaVs 
Ma >l vallaii dtmiadar bsaacrap, 
pas négligé dt la Cura ; d* ooira c' 
tu; raoonAal'.ra votra esprit da jostic 

pant étrs. on« utsoiaétads jfdau 
an bon enar poer In ae«rs«. 

Aussi, pour'i^rippalsr va 
-.jnipU d* travstl sua vans ne 
aaseatMoea dp vaai owrir sa I 

dimseche.il

